
ISAIE 58, 3-10 
(Traduction liturgique) 

 
03 «Pourquoi jeûner si tu ne le vois pas ?pourquoi nous mortifier si tu 

l'ignores?»  Oui, mais le jour où vous jeûnez, vous savez bien trouver votre 

intérêt, et vous traitez durement ceux qui peinent pour vous.  

04 Votre jeûne se passe en disputes et querelles, en coups de poings sauvages. 

Ce n'est pas en jeûnant comme vous le faites aujourd'hui que vous ferez entendre 

là-haut votre voix.  

05 Est-ce là le jeûne qui me plaît ? Est-ce là votre jour de pénitence ? Courber la 

tête comme un roseau, coucher sur le sac et la cendre, appelles-tu cela un jeûne, 

un jour bien accueilli par le Seigneur ?  

06 Quel est donc le jeûne qui me plaît ? N'est-ce pas faire tomber les chaînes 

injustes, délier les attaches du joug, rendre la liberté aux opprimés, briser tous 

les jougs ?  

07 N'est-ce pas partager ton pain avec celui qui a faim, recueillir chez toi le 

malheureux sans abri, couvrir celui que tu verras sans vêtement, ne pas te 

dérober à ton semblable ?  

08 Alors ta lumière jaillira comme l'aurore, et tes forces reviendront rapidement. 

Ta justice marchera devant toi, et la gloire du Seigneur t'accompagnera.  

09 Alors, si tu appelles, le Seigneur répondra ; si tu cries, il dira : «Me voici.»Si 

tu fais disparaître de ton pays le joug, le geste de menace, la parole malfaisante,  

10 si tu donnes de bon cœur  à celui qui a faim, et si tu combles les désirs du 

malheureux, ta lumière se lèvera dans les ténèbres et ton obscurité sera comme 

la lumière de midi. 

 


